
Marseille, le 28 octobre 1996 
 
 
 
     Patrick Faver, secrétaire adjoint 
     Collectif Gai et Lesbien Mars-Prov. 
    
 
   Cher Patrick, 
 
 
 Comme suite à l'entretien que nous avons eu récemment, tu trouveras ci-joint copie du 
budget (provisoire, et non prévisionnel) de la LGP 1996. Je pense que la transparence 
budgétaire est nécessaire, je le pensais en 1995     (dans le cadre du Collectif), je le pense en 
1996. 
 * Une première présentation de ce budget a été faite aux associations membres du 
comité d'organisation de la Lesbian & Gai Pride, dès le mois de juillet. 
 * Ce budget a été établi, en 1995 comme en 1996 par la trésorière, Marie Dessendier, 
elle intervenait cette année en appui de Didier Rodde. 
 * Ce budget tarde à être bouclé à cause d'un ultime règlement concernant un fournisseur 
(celui de l'année dernière n'a été bouclé qu'en novembre pour cause de retard concernant la 
vente aux enchères et nous avions été épinglés pour ce retard). 
 * Ce budget est en augmentation par rapport à celui de 1995, les dépenses doublent, les 
recettes augmentent peu (de 7,5%). Je ne connais pas d'équipe organisatrice de LGP qui 
n'auraient pas nettement augmenté les efforts d'une année sur l'autre, suite au succès de 95. 
Même si on peut légitimement s'interroger sur un passage un peu trop rapide de 120 KF à 270 
KF de dépenses  d'une année sur l'autre.  
 * Il est difficile de ne pas souligner l'appui désintéressé que la LGP Paris (prise cette 
année dans de grandes difficultés) a apporté à la LGP Marseille en 1995. (Il aurait d'ailleurs été 
sympa que le Collectif organisateur de la LGP 95 remercie officiellement les parisiens). 
 * Un bilan moral de la LGP 96 est presque terminé, je te joins la trame de ce bilan. J'ai 
regretté pour ma part qu'un bilan qualitatif n'ait pas été établi suite à la LGP 95, je n'avais pu 
faire, à l'époque, qu'une compilation des documents réalisés au cours de la LGP. 
 Pour terminer sur la LGP, il me parait absolument normal que le Collectif soit partie 
prenante de sa préparation et de son organisation. Et je ne peux que vous engager à établir dès 
maintenant les contacts nécessaires pour que vous y ayez votre place et surtout que vous pesiez 
en tant utile sur les décisions qui vous paraitraient malheureuses.  
 Plusieurs questions que pose le Collectif (implicitement, puisqu'il n'est pas parvenu à les 
mettre sur la table dans le débat inter associatif de préparation en 96) sont très importantes et 
méritent d'être discutées: la mixité et la place faite aux projets des filles, le prix d'accès aux 
activités qui doit être accessible à tous, la question des contacts avec le milieu commercial... 
Sur ces sujets et sur les autres, ce n'est pas en exigeant tout, au risque de ne rien avoir, mais en 
pesant sur les rapports de forces dans les discussions que vous pourrez, et que nous pourrons 
tous ensemble avancer.  
 
 Sur un autre plan, il est difficile de ne pas reconnaitre que l'ensemble des objectifs que 
nous nous étions donnés dans le cadre de la plateforme de 1992 qui est devenue le préambule 
des statuts du Collectif, ne sont pas réalisés par le développement actuel du mouvement 
homosexuel à Marseille. 



 Les diverses composantes qui ont pris part à l'élaboration de cette plateforme sont 
d'ailleurs présentes dans les divers aspects du mouvement marseillais. Et les 2 axes majeurs que 
nous nous étions alors fixés (1er décembre et Lesbian & Gay Pride) sont enfin pris en mains par 
les uns ou les autres, et tous les autres objectifs (diffusion de l'info, documentation, logistique 
pour les asso, débats, contacts avec les institutions, solidarité) sont peu ou prou mis en place. 
 Le Collectif est l'une de ces composantes. Il a été déclencheur de 93 à 95. Il est 
aujourd'hui celui  qui a su le premier mettre en place un lieu d'accueil permanent, et c'est 
extrêmement positif. 
 En revanche, il est dommage que plutôt que de participer simplement à cette  diversité 
associative, ce soit une série de verrous  qui soient mis en place dans les statuts (AG 
extraordinaire du 3 févr.96) ou dans le règlement intérieur (AG extraordinaire du 18 oct.96) 
pour contrôler les adhérents ou les candidats au CA. Je ne vois pas l'intérêt de développer une 
mentalité de forteresse assiégée à l'heure où une nouvelle dynamique se développe dans cette 
ville. Que d'énergie passée à se protéger, comment s'ouvrir en se fermant ainsi?  
 
 Voilà, ce que je voulais te dire en accompagnement de ces comptes LGP 96 dont tu 
souhaitais disposer.  
 
 Avec mes amitiés, et mes vœux pour la participation du Collectif à l'élan que nous 
souhaitons les uns et les autres donner au renouveau homosexuel actuel.  
 
      Christian  
 


